
70M      Combien de.

Je cueille des heures aux fleurs de solitude,
De l'attente, en salles de pas perdus.
Je cueille l'amour, ou du moins c' qu'il en reste.

Je vis en l'air, ne plus me souvenir.
A l'envers, je réapprends à lire.
Je vais devant, ou du moins j' fais semblant.

Combien de calendriers,
Aux mêmes fêtes répétées,
Sans happy birthday.
  Combien de nuits balancées,
  Aux rêves qui qui cherchent' d'exister,
  Combien de regrets.
Combien de jours et de soirs,
Vécus aux verres de l'espoir,
Dans mes doigts tremblants.
  Combien de toi dans ces murs,
  Où j'use l'enfer qui me dure,
  Cœur et corps saignant.

Je cherche l'envie des regards qui s'en vont,
La folie, aux yeux bleus, cheveux blonds,
Je cherche encore, à raison ou à tort.

Combien de calendriers,
Aux mêmes fêtes répétées,
Sans happy birthday.
  Combien de nuits balancées,
  Aux rêves qui cherchent d’exister,
  Combien de regrets.
Combien de jours et de soirs,
Vécus aux verres de l’espoir,
Dans mes doigts tremblants.
  Combien de toi dans ces murs,
  Où j’use l’enfer qui me dure,
  Cœur et corps saignant.
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